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Le vieux vigneron.

2. Entre le Thouet et la Loire,

Entre la hotte, le pressoir

Toujours l’amour recommencé

Pour ses liqueurs embouteillées

Qui font l’âme des festins.

C’était le sang du terroir

Qui coulait dans l’entonnoir

Et toutes ces rangées de feuilles

Cachaient des sarments d’orgueil

Qu’il taillait avec fierté,

Le vieux vigneron.

3. Comme il fut tant dévoué

A Bacchus, Ô « vinéré »,

Aux outre caves vigneronnes

La dive y sera luronne,

Et la trompette bien trempée.

Si tout de rouge joufflu

Par tous les « je vous salue 

Marie » vierge de velours,

Ses yeux se faisaient bien lourds 

N’avait plus bon pied, bon foie

Le vieux vigneron.

4. Sur les coteaux de l’Anjou,

Il hantait comme un vieux loup

De mer, aux Sargasses du vin,

Les derniers cépages défunts

De tant d’années de récoltes.

Quand de sa dernière vendange,

A coulé son dernier Gange 

De Champigny décoré,

La mort vint pour arroser

Son départ au paradis

Des vieux vignerons.

